
Reportage du 2ème symposium français sur St Joseph 
le 7 octobre 2010  

au sanctuaire St Joseph du St Sauveur 
Chantemerle les Blés, Drôme. 

 
La date du 7 octobre, fête du TS Rosaire, a été choisie pour souligner la volonté 
des organisateurs de ne pas dissocier ce que Dieu a uni : Marie et Joseph. 
L’amour de Marie est magnifié par celui que l’on peut avoir pour son époux et 
réciproquement Joseph ne peut être aimé que si l’on aime sa femme. 
 
On comprend alors le souci d’alterner les prières à Marie et à St Joseph au cours 
des cérémonies du matin au sanctuaire St Joseph du St Sauveur. 
Un des points forts de ce symposium fut la grande dévotion des participants au 
point que personne ne pensa à  la quête lors de l’Offertoire, fait dans un silence 
« religieux ». 
Il est vrai que le lieu inspire à la prière, au recueillement quand, à l’extérieur de 
l’église, le Mémorial du Milliard vous accueille avec ses cent croix (une pour 
dix millions d’enfants tués légalement dans le monde jusqu’en 1997, selon les 
chiffres de l’O.N.U), et qu’à l’intérieur vous êtes face aux reliques des Saints 
Innocents en baignant dans un monde d’art (icones,vitraux et bas reliefs) tout à 
la gloire de St Joseph et de la défense de la dignité de la personne : le renvoi aux 
enseignements de Jean-Paul II est constant. 
 

 
 
Le Dr Doublier-Villette commença sa conférence devant la grande Croix du 
Mémorial du milliard pour expliquer le site particulièrement militant, en faveur 



du respect de la vie humaine, de la conception à la vie naturelle, qu’est le 
sanctuaire St Joseph du St Sauveur. 
Voir les fiches regroupées  dans sa conférence, et non dans ce reportage 
général, sur : 

• Chantemerle les Blés, avec son église romane et sa Vierge Noire du Puy 
et avec l’ancienne église du St Sauveur détruite par les protestants sur 
laquelle est construit le sanctuaire St Joseph du St Sauveur, à côté d’un 
édicule en marquant le souvenir. 

• Le Mémorial du Milliard  
• L’Oratoire du Volto santo, offert par la Route de l’Europe chrétienne, 

dont le Président, le général Mestelan, en fit la présentation. 
Puis, après avoir récité le Te Joseph en français, la foule partit en procession 
sous un soleil réconfortant derrière la bannière de St Joseph offerte récemment 
par une amie américaine.  
 
 

 
 
Elle fit le tour du sanctuaire en passant devant l’oratoire du Volto santo, puis 
derrière l’édicule souvenir de l’église du St Sauveur et entra dans le sanctuaire 
en chantant Vierge sainte, Dieu t’a choisie. 
Toujours Joseph et Marie donc, même dans ces chants d’entrée. 
Mais au passage, les participants purent voir les inscriptions sacrilèges contre 
Marie écrites sur le mur sud du sanctuaire. Moment d’émotion et de révolte et le 
chant à Marie n’en fut que plus priant. 
Reproduisons cet hymne et ce chant  pour nous pénétrer de l’ambiance et de la 
dévotion à Joseph et à Marie, unis. 



 
Hymne à St Joseph, Te Joseph, attribué à Clément XI (+ 1721) 
Lu et non chanté : 
1. Que les phalanges célestes vous célèbrent Ô Joseph. Que la foule des 
chrétiens vous chante sur la terre, vous l’Epoux aux vertus éminentes qu’un lien 
virginal a uni à la Vierge sans tâche. 
2. Le doute et l’inquiétude envahissent votre âme, quand, étonné, vous apprenez 
que votre épouse porte en elle un germe divin ; mais l’ange vient vous dire, que 
l’Enfant est conçu du Saint Esprit. 
3. A sa naissance vous pressez l’Enfant-Dieu dans vos bras, vous 
l’accompagnez sur la terre d’exil, dans sa fuite en Egypte, vous le cherchez à 
Jérusalem où vous l’avez perdu et vous le retrouvez ; votre chagrin se change 
alors en larmes de joie. 
4. Pour les autres justes, c’est dans l’autre monde qu’ils jouissent du bonheur 
que leur procure une sainte mort et qu’ils reçoivent dans la gloire la palme 
qu’ils ont mérité ; pour vous c’est dès cette vie, que par un heureux et 
merveilleux privilège, vous jouissez de la possession de Dieu à l’égal des anges. 
5. Trinité Sainte, soyez favorable à nos prières, accordez-nous, par les mérites 
de Saint Joseph, d’arriver au ciel, pour qu’enfin nous puissions à jamais y 
chanter le cantique éternel de la reconnaissance.  
Ainsi soit-il. 
v. Je me suis reposé à l’ombre de Celui que j’avais désiré. 
r. Et son fruit est doux à mon palais. 
Prions : Ô Dieu, qui, par une providence ineffable, avez daigné choisir le 
bienheureux Joseph pour Epoux de votre très sainte Mère, faites que nous 
méritions d’avoir pour intercesseur dans le Ciel, celui que nous vénérons 
comme notre protecteur sur la terre, Vous qui, étant Dieu, vivez et régnez dans 
les siècles de siècles.  
Ainsi soit-il. 

 
Vierge sainte, Dieu t’a choisie 
Refrain : Ave, Ave, Ave Maria. 
 
1. Vierge sainte, Dieu t’a choisie depuis toute éternité, pour nous donner son 
Fils bien-aimé ; pleine de grâce, nous t’acclamons. 
2. Par ta foi et par ton amour, O servante du Seigneur, tu participes à l’œuvre de 
Dieu ; pleine de grâce, nous te louons. 
3. En donnant aux hommes ton Fils, mère riche de bonté, tu fais la joie de ton 
Créateur ; pleine de grâce, nous t’acclamons. 
4. O Marie, refuge très sûr, pour les hommes, tes enfants, tu nous comprends et 
veille sur nous ; pleine de grâce nous te louons. 
5. Tu demeures près de nos vies, nos misères et nos espoirs, pour que la joie 
remplisse nos cœurs ; pleine de grâce, nous t’acclamons. 
6. O Marie, modèle éclatant, pour le monde d’aujourd’hui, tu nous apprends ce 
qu’est la beauté ; pleine de grâce nous t’acclamons. 
7. Tu nous mène auprès de ton Fils, qui nous parle de l’amour, et nous apprend 
ce qu’est le pardon ; pleine de grâce, nous t’écoutons. 



 
Une fois entrés dans le sanctuaire, la foule récita une très belle prière copte, 
qui témoigne de la foi commune de l’Eglise copte et de l’Eglise romaine (voir 
la note à la fin de ce reportage).  
Cette prière est extraite de la theotokia  du vendredi du mois de Kiahk (mois 
marial copte), Livre des Saintes Psalmodies annuelles, selon les Pères de 
l’Eglise Copte Orthodoxe, dernière édition du Patriarcat copte Orthodoxe, 1985, 
pp. 235-238 : 
 

Marie, site de l’Orient 
« Comment vous nommer, Vierge toute sainte ? 

Vous avez porté Celui qui est l’Inaccessible, Celui que rien ne peut contenir ! 
Multiples sont vos louanges, ô vous qui avez été ornée de tous les honneurs. 

Car vous êtes devenue la demeure de la Sagesse de Dieu ! 
Vous êtes le hameçon intellectuel qui va à la pêche des chrétiens et qui leur 
enseigne l’adoration de la Trinité vivifiante. 

Vous avez porté la Colonne (de feu) vue par Moïse, le Fils de Dieu, qui 
est venu et a pris forme dans votre sein. 

Vous êtes devenue l’Arche de Celui qui a créé le Ciel et la terre, vous 
l’avez porté en votre sein pendant neuf mois. 

A vous a été confié plus que l’immensité du Ciel et de la terre, et vous 
êtes devenue pour nous un moyen d’ascension vers le Ciel. 

Vous êtes plus lumineuse que le soleil, vous êtes le site de l’Orient 
attendu par les Justes dans la joie et l’exultation. 

Eve a été condamnée à enfanter dans la douleur, mais à vous il a été 
donné d’entendre : « Réjouissez-vous pleine de grâce » ! 

Vous avez enfanté pour nous le Roi et Seigneur de toute la terre, Il est 
venu et nous a sauvé de nos péchés, car Il est Juste et Ami du genre humain. 

C’est pourquoi nous chantons avec Elisabeth votre parente, en disant : 
« Vous êtes bénie entre toutes les femmes et le fruit de vos entrailles est béni ! 

Nous vous saluons avec l’Ange Gabriel, en disant : Je vous Salue Marie, 
pleine de grâce, le Seigneur est avec vous. » 

 
Avant la Messe, le Dr Doublier-Villette continua sa conférence sur le 
sanctuaire pour expliquer les éléments visibles et audibles dans le sanctuaire, 
ainsi que ce qui en rayonne pour le respect de la vie, en France et dans le 
monde: 

• les vitraux illustrant Redemptoris custos et soulignant le parallélisme des 
pèlerinages de Foi de Marie et Joseph. 

• Les copies des bas reliefs marquant les 1ère et 14ème stations du Chemin de 
Croix allant de la cellule du Père Kolbe à Auschwitz jusqu’à 
Czetochowa. Rappelons ici que ce chemin de Croix de 140 Km fut créé 
en 1991 par les Scouts et Guides Equestres, branche jeune des Croisés du 
Sacré Cœur, gérant le sanctuaire. Un chemin de croix « réparateur des 
crimes contre l’humanité depuis la conception. Ces jeunes étaient partis 
en Pologne depuis le sanctuaire.  

• Les Mémoriaux du Milliard en Pologne et en Egypte 



• Les reliques des Saints Innocents offertes par l’Eglise copte orthodoxe 
d’Alexandrie. 

• Les trois cloches du sanctuaire sonnèrent pour s’identifier : 
- Ste Clotilde, patronne de la France 
- Ste Kinga, patronne de la Pologne 
- St Cyrille d’Alexandrie, défenseur de la Foi, pour faire le lien avec les 
  coptes 

• les Rosaires pour la Vie dans toutes les cathédrales de France et dans 
certaines à l’étranger. 

• L’adoption spirituelle d’enfants en gestation. 
 

On retrouvera plus d’explication dans les fiches de la conférence du Dr 
Doublier-Villette, constituant la « Notice du Sanctuaire ». 
 
Et la Messe commença, célébrée par le Révérend Père Francis Volle, CPCR 
(Coopérateur Paroissial du Christ Roi), servi par Monsieur l’abbé Léandre 
Zinzouga, prêtre béninois, et en présence de Mgr Athanasios, évêque copte pour 
la France de l’Eglise d’Alexandrie, qui donna l’homélie. 
Encensement de l’autel, tintement de la cloche Ste Clotilde pendant l’élévation. 
On imagine la beauté de cette Messe chantée avec émotion après tout ce qui 
venait d’être dit, par une foule qui remplissait l’église. 
 

 
 



 
A noter, sur la photo ci-dessus, que 
le konopé, sur l’autel, derrière le 
Père Volle, est une copie du 
tableau miraculeux de Kalisz, 
représentant les deux Trinités 
croisées, chères à St Augustin : la 
Trinité céleste : Père, Fils et Saint 
Esprit, et la Trinité terrestre : 
Marie, Jésus, Joseph.  
Ce tableau, photo ci-contre, nous a 
été offert par le Centre de 
Recherche polonais sur St Joseph : 
voir les chroniques joséphaines des 
19 et 26 mars 2005 sur 
http://www.josephologie.info . 
 
Mais ce n’était pas fini :  
 

A la fin de la Messe, la foule récita la prière à St Joseph de Léon XIII (dans 
Quamquam pluries, 15 août 1889, et reprise, par Jean-Paul II dans Redemptoris custos en 
1989 pour le 100ème anniversaire de Quamquam pluries, comme une 
« urgence »… « en raison notamment des menaces qui pèsent sur la famille 
humaine »).  
 
C’est la prière «  de combat » de tout militant par St Joseph : 
 

« Préservez-nous, Ô Père très aimant, de toute souillure d’erreur et de 
corruption. 
Soyez-nous propice et assistez-nous du haut du ciel dans le combat que nous 
livrons contre la Puissance des Ténèbres. 
Et de même que vous avez arraché autrefois l’Enfant Jésus au péril de la mort, 
défendez aujourd’hui la Sainte Eglise de Dieu des embûches de l’Ennemi et de 
toute adversité ».  
 
* Suivirent les « Invocations à St Joseph », du réseau de prière du Sanctuaire 
St Joseph du St Sauveur : 

• St Joseph du St Sauveur, priez pour nous et pour nos prêtres 
• St Joseph du St Sauveur, priez pour la France 
• St Joseph du St Sauveur, délivrez-nous des lois sur l’avortement 
• St Gardien du Rédempteur, protégez-nous de toute souillure d’erreur et 

de corruption. 
 
* Puis le Salve Regina et le Christus vincit. 
 
* Et l’on procéda, cierge allumé à la main, à la cérémonie d’adoption 
spirituelle d’enfants en gestation avec son serment (de prier pendant neuf 
mois pour qu’un enfant conçu ce 7 octobre aille à terme) 

 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

(voir la fiche technique dans la 
conférence du Dr Doublier-Villette),  
Et la foule se rendit en procession, et en 
chantant des Ave, (fête du TS Rosaire 
oblige, ce 7 octobre) pour signer, sur 
l’autel, le registre authentifiant le 
serment. 
En passant devant les reliques des Sts Innocents chaque personne les 
vénérait. 
 
Il restait à rejoindre le restaurant à Tain l’Hermi tage puis la salle de 
conférence pour un après midi studieux. 
Faut-il préciser que le repas fut accompagné, avec modération ( !), du célèbre 
vin de Tain l’Hermitage : le …« Saint Joseph ». 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

 



Nous vous renvoyons aux conférences publiées ci-dessous, non sans préciser 
que Madame Marie Berger avait réalisé une très belle exposition de ses 
icônes sur St Joseph, disposées le matin dans le sanctuaire et l’après-midi dans 
la salle de conférence.  
Voir ses œuvres sur http://www.artmonial.com . 
 
Chaque conférence est illustrée par l’une des icônes de St Joseph par 
Madame Marie Berger. 
 

* * * * * * *  
 

Note à propos  des rapports entre coptes et romains : 
 
rappel de quelques dates :  
simple survol des 21 conciles catholiques, pour souligner le « combat de la 
Foi », dans l’Eglise « militante », hier comme aujourd’hui, et ce que nous 
devons aux Pères de l’Eglise d’Alexandrie, en union avec l’Eglise de Rome. 
 
313 : Edit de Milan, Paix religieuse dans l’Empire et donc possibilité de faire des conciles. 
 
325 : concile de Nicée : premier Credo (St Athanase d’Alexandrie, contre Arius qui ne 
reconnaissait pas la divinité du Christ ; Arius meurt en 336 à Constantinople).  
 
381 : 1er  concile de Constantinople (Timothée, patriarche d’Alexandrie et St Théophile, 
confirment le Credo de Nicée qui devient le Credo de Nicée-Constantinople, contre 
Macedonius, patriarche de Constantinople qui ne reconnaissait pas la divinité du St Esprit et 
contre Apollinaire qui parlait de « natures soudées pour le Christ » 
 
431 : concile d’Ephèse : introduction de la Theotokos, la Mère de Dieu, au Credo de Nicée-
Constantinople (St Cyrille d’Alexandrie contre Nestorius qui n’acceptait pas l’Incarnation du 
Verbe en Marie : il ne reconnaissait que l’enfantement de la nature humaine du Christ par 
Marie). St Cyrille d’Alexandrie a été proclamé  « Défenseur de la Foi » et c’est sous ce 
vocable qu’a été baptisée la plus grosse cloche du sanctuaire « pro-vie » St Joseph du St 
Sauveur. 
 
451 : 4ème concile de Chalcédoine : schisme sur la fausse définition du monophysisme 
(problème politique mené par Constantinople). 
 
787 : 2ème concile de Nicée : réaffirmation du Credo de Nicée-Constantinople et  ré 
autorisation de l’imagerie de la vision biblique du Royaume de Dieu (icônes, peintures 
murales, décisions acceptées par Hadrien Ier, Pape de Rome, mais Charlemagne, au concile 
de Francfort en 794 s’oppose à l’imagerie en Occident). 
 
Aujourd’hui : le Pape Paul VI et le jeune Patriarche de l’Eglise d’Alexandrie, Shenouda III, 
ont réaffirmé la Foi commune de leurs deux Eglises dans le Credo de Nicée-Constantinople 
et donc l’inanité de la querelle monophysite faite aux coptes. 
L’imagerie copte, depuis son origine au 4ème siècle, est, à elle seule, une preuve patente de la 
Foi copte en l’Incarnation du Verbe par Marie, la Theotokos. 
La prière, Marie, site de l’Orient, en est une autre preuve. 
 



Hélas, il n’y a pas encore intercommunion entre les deux Eglises, mais on sait qu’il faut du 
temps aux Temps et nous remercions Mgr Athanasios, évêque copte de l’Eglise 
d’Alexandrie, pour sa présence parmi nous aujourd’hui, à la découverte de St Joseph, patron 
de l’Eglise Universelle et de son rôle dans l’Eglise militante face au problème majeur de 
notre société : la lutte contre la « culture de mort », qui, faute de pouvoir atteindre le Créateur 
s’en prend à Sa créature. 
 
 
 


